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Oui, le 31 juillet prochain, Cossonay vivra à l’heure de la Fête
nationale. Des festivités qui se dérouleront, comme ces années
précédentes, sous la cantine du Pré-aux-Moines ou à proximité.

Comme ces cinq dernières années, les organisateurs de la Fête natio-
nale de Cossonay - le FC Cossonay et l’Abbaye de Cossonay - vous pro-
posent de participer au financement du feu d’artifice en utilisant vos
dons, petits ou grands, privés ou commerciaux, voire anonyme. Grâce
à votre générosité, le feu d’artifice l’an dernier fut tout simplement
magnifique.
Ainsi, avec votre amical soutien, le ciel de Cossonay s’illuminera à nou-
veau le 31 juillet prochain et scintillera dans les prunelles des habitants
de la commune ou même des environs.

Comment pouvez-vous y contribuer?
Tout simplement en versant le montant que vous voulez au compte No
16 5.201.449.05.6182 (mention fête nationale) auprès de la Caisse
d’Epargne de Cossonay (CCP 10-742-5).
Votre nom apparaîtra dans le Journal de la Région de Cossonay, qui est
chaleureusement remercié du soutien qu’il apporte à la réussite de
cette opération.
Pour l’instant, 56 donateurs se sont annoncés. Il s’agit de:
Cossonay-Ville:
Anonyme (2) - A. Motta Sàrl - Atelier d’architecture Chanel et Girardet
SA - Banque Cantonale Vaudoise - Borgeaud Dominique - Borgeaud
Michel-Alain - Boucherie de la Venoge Jean-Pierre Rochat - Burnens
Jean-Pierre - Café-Pizzeria de la Poste Ciardo Giuseppe - Café-Restau-
rant du Pré-aux-Moines Najdat Barmada - Sébastien Pidoux - Casarot-
ti Coiffure - Chalimon Anne - Chappuis Jacques et Jacqueline - Chap-
puis Alain et Sandrine - Chorale de Cossonay - City Motos Thommen
Eric - Combes Olivier et Corinne - Commune de Cossonay - Cretegny
Joachim, Valérie, Sandra et Fabienne - Deillon Olivier-Antonin -
Demont Jean-Jacques - Ddurussel Anne-Sophie - Duvoisin Lise - Evard
Gilles - Fankhauser-Brunner Rose-Marie - Gollut Emmanuel - Guerry
André - Guignard Alain et Mireille - Image & Son Video Club - Imhof
Emile - Liard Monika - MBS Rapin Sàrl - Oppliger Christian - Pasche
Henri-Edouard - Pharmacie de Cossonay SA Pitton Janine - R. Jomini A.
Van Buel SA - Rau Olivier et Susana - Restaurant du Cerf Crisci Carlo -
Schlaeppi Rémy - Schmidhausler Denis - Tanninger Michel et
Marianne - Techni-Contrôle Sàrl - Union des Sociétés locales -Vaudoise
Assurances Rime Georges - Viret Irma - Volleyball Club Cossonay -

Volodymyr Shcherbyna
Allens:
Reymond Jean-Jacques et
Antoinette
La Chaux:
Guex Stephane
Martigny:
Roy-Maret Charles-Fredy et G.
Pampigny:
Grandchamp Sàrl Christian et
Isabelle
Penthalaz:
Cossmetal Sàrl - Provimi Kliba SA
Senarclens:
Boulangerie-Pâtisserie S. Mercuri SA
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Rendez-vous le 31 juillet prochain

Fête nationale
COSSONAY Travaux de la Rue des Etangs

Grand-Rue fermée du lundi
12 juillet au 20 août 2010
Par
Jean-Louis Genoud

Les travaux de la Rue des
Etangs, qui peuvent se réali-
ser dans de bonnes condi-

tions, avancent selon le plan prévu
initialement, parfaitement dans les
délais. Et sans aucun accident. Une
autre bonne nouvelle: le chantier ne
fermera pas durant la période des
vacances estivales.
Jusqu’au 9 juillet prochain, les tra-
vaux du giratoire du Pont seront
quasi terminés. Le démarrage des
phases 3 et 4, soit le giratoire de la
Poste, débutera le lundi 12 juillet et
nécessitera la fermeture de la Grand
Rue (Carrefour de la Poste - Rue des
Bons Enfants) pour six semaines,
soit jusqu’au 20 août. En cause, des
travaux souterrains du gaz. «Nous
profitons de cette période des vacan-
ces d’été pour réaliser ces travaux les
plus contraignants, mais qui doi-
vent à tout prix être exécutés», nous
confient les responsables du chan-
tier. Puis une voie direction La Sar-
raz sera réouverte jusqu’à fin sep-
tembre durant l’exécution du solde
des travaux sur ce site.
Dès le lundi 12 juillet, la nouvelle
signalisation sera en place. Durant
cette phase des travaux, le trafic de
Cossonay en direction de la Sarraz
sera donc dévié par La Chaux. Par

contre, pour le trafic en provenance
de La Sarraz, c’est par le Chemin
Prés-du-Dimanche, puis le Bi-Cen-
tenaire que le trafic sera dévié,
avant de rejoindre la Route de la
Vallée et le centre ville. Dans cette
zone d’habitation, avec des enfants
en vacances, il est recommandé
une très grande prudence pour tous
les automobilistes .
A noter que les «Côtes de Cossonay»
demeurent jusqu’à la fin des tra-
vaux en sens unique de circulation
(descendant).
Toutes les informations utiles peu-
vent être consultées sur le site de la
commune: www.cossonay.ch
La Municipalité tient à remercier
vivement la population pour sa
compréhension durant cette
période des travaux. �

Le carrefour de la Poste qui sera en chantier dès le 12 juillet avec
(à droite) la fermeture de la Grand-Rue jusqu’au 20 août. JLG

Les travaux du Carrefour du
Pont devraient être achevés le 9
juillet prochain. JLG

PUB
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Bancs

Par
Claude-Alain Monnard

Les gens qui voient de travers
Pensent que les bancs verts
Qu’on voit sur les trottoirs
Sont faits pour les impotents ou les
ventripotents
Mais c’est une absurdité
Car à la vérité
Ils sont là c’est notoire
Pour accueillir quelque temps les
amours débutants

Les paroles de la chanson de
Georges Brassens, «Les
amoureux des bancs publics»,

sont toujours d’actualité pour le
sujet traité ce mois dans le cadre de
Coss Infos!
«Esseulés dans les parcs et à la
lisière des forêts, les bancs publics
bravent les saisons. Ils attendent
avril et ses passants qui, entre les
«gling gling» des sonnettes de vélos,
posent leurs fesses sur le bois peint.
Parfois en vert, parfois en brun!»
C’est ce que proclame un extrait de

texte lu sur Internet. Pourtant, la
notion de banc en bois a bien évo-
lué. En effet, on en trouve en fonte,
en fer, en acier, en inox, en béton,
en pierre de taille ou en un mélange
de ces matières. Quoi qu’il en soit,

ils sont, à certaines époques de
l’année, très convoités. Par des
vieux, des amoureux, des fumeurs
de pipe, des rouleurs de joints, des
gamins qui grimpent, des chiens
qui roupillent, des curieux qui pas-
sent le temps, des lecteurs, des
familles qui pique-niquent ou des
jeunes mères avec leurs bambins.

Origine
Les bancs, dont le terme serait
d’origine germanique, apparaissent
presque avec la ville, pourrait-on
dire. Au Moyen Age, ils étaient inté-
grés aux bâtiments. Ils agrémentè-
rent ensuite les parcs et les jardins,
le long des canaux ainsi que les pro-
menades publiques. Plus tard, dans
les grandes villes, ils accompagnè-
rent divers autres éléments de rues
fabriqués industriellement au
design caractéristique: kiosques,
candélabres, vespasiennes. Les
bancs appartiennent à ce qui est
communément appelé «mobilier
urbain». Il semblerait que ce terme
soit apparu dans les années 1960.

A Cossonay
Ils sont disposés un peu partout,
certains bien situés, d’autres moins!
Les divers styles marquent l’évolu-
tion au fil du temps… Des bancs
«moyenâgeux» en pierre de l’Etang
du Sépey à ceux métalliques et
colorés des nouveaux quartiers, la
gamme est vaste. Parmi les élé-
ments fonctionnels du centre ville,

pointe le «banc politique» situé près
de l’entrée du bureau postal.
La commune a apposé ses armoi-
ries sur certains sièges rencontrés
dans la forêt communale. Les deux
refuges de la forêt du Sépey sont
bien pourvus avec ces accessoires
s’avérant indispensables pour tout
moment sympa vécu en ces lieux.
En lisière des bois, autour de foyers
à l’existence hypothétique et
fugace, des «bancs nature» au style
spartiate!
En vieille ville, des bancs «costauds»
symbolisent la solidité sur laquelle
se reposer! Nous avons également
du mobilier urbain «multi angle de
vision» et témoin de l’avancement
des travaux sur la rue des Etangs.
N’oublions pas le «banc solitaire»
situé dans les environs de l’Eglise
catholique. Enfin, tout proche, au
bout de la Rue Neuve, le «banc-
roseraie» pour les amoureux du
genre!
Finalement tous,
quels qu’ils soient,
permettent à l’utili-
sateur de s’arrêter
pour un certain
temps afin de se
reposer, se déten-
dre, se délasser, faire
la sieste ou dormir.
Les plus conforta-
bles inciteront le
passant à s’asseoir
momentanément
pour mieux regar-

der quelque chose ou quelqu’un.
Pendant les beaux jours, rien ne
vaut un «break» plus ou moins long
pour se rafraîchir, manger une
«morce», converser ou refaire le
monde. Les «poètes» écriront,
liront, dessineront ou peindront. A
moins que les bancs ne servent
aussi à la méditation…

Et puis …
Quand les mois auront passé
Quand seront apaisés
Leurs beaux rêves flamblants
Quand leur ciel se couvrira de gros
nuages lourds
Ils s’apercevront émus
Que c’est au hasard des rues
Sur un de ces fameux bancs
Qu’ils ont vécu le meilleur de leur
amour.

Fontaines
Selon le premier dictionnaire de
l’Académie française, une fontaine
est d’abord le lieu d’une source
(«eau vive qui sort de terre»). Mais,
bien sûr, c’est aussi et surtout la
construction faite pour recueillir
cette eau amenée - sous pression
ou par gravité - par un conduit.
La fontaine a aussi désigné le «vais-
seau de cuivre ou d’un autre métal,
où l’on garde de l’eau dans les mai-
sons». Dans les expressions «Tour-
nez la fontaine» ou «La fontaine
d’un muid», ce mot a également été
synonyme de robinet de cuivre par
où coule le vin (ou toute autre
liqueur) d’un tonneau.
Les fontaines ont été un des fac-
teurs d’hygiène, en limitant le ris-
que de choléra ou de maladies

Suite en page 5

Coss Infos

Banc «roseraie». MAC

Bancs et fontaines

Banc «multi angle de vision».

Banc révolutionnaire. MAC
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Suite de la page 4
véhiculées par les puits risquant
d’être contaminés par les excré-
ments et les eaux usées. Et puis,
bien des fontaines ont joué aussi le
rôle d’abreuvoir.
En Europe, le «Maistre Fontenier»
ou fontainier, parfois désigné par la
population, était chargé de l’entre-
tien, des réparations ou de dégeler
la fontaine en hiver.
L’eau qui coule, évoquée dans la
chanson «A la claire fontaine», ou le
bruit du jet d’une fontaine avait la
réputation d’apaiser celui qui
l’entendait. Il fait grand bien aux
fiévreux de voir des peintures repré-
sentant fontaines, rivières et casca-
des. Si quelqu’un, la nuit, ne peut
trouver le sommeil, qu’il se mette à
contempler des sources et le sommeil
vienda! écrivait, vers 1750, l’archi-
tecte italien Leon Battista Alberti,
également peintre, écrivain et phi-

losophe. C’est d’ailleurs un élément
toujours utilisé comme tel dans cer-
tains parcs et jardins et en ville.
Enfin, la fréquence du mot «fon-
taine» dans les noms de ville et
lieux-dits montre l’importance de
l’accès à l’eau dans l’histoire
humaine.

«Fontaines de Cossonay»
C’est le titre d’une plaquette éditée
en 1975 par les Editions Venogien-
nes (Auteur: Paul Bonard / Illustra-
tions de J-P Pillet) et qui contient
des indications intéressantes et
fouillées sur les fontaines du bourg.
L’auteur y recense neuf fontaines
communales, la première étant
celle de la place de l’Eglise (ou Fon-
taine des Halles) remontant à 1729,

la dernière, la Fontaine des Chavan-
nes (1959). Sans oublier celles
d’Alens, bien sûr! Les noms indi-
qués sont ceux par lesquels on les
désigne dans les documents des
archives communales.
Paul Bonard précise aussi que Cos-
sonay posséda, dès les temps
anciens déjà, la plupart des fontai-
nes existant encore aujourd’hui.
Selon lui, il y en avait sans doute
une ou deux autres. Plusieurs
d’entre elles avaient des bassins en
bois, dont certaines ont subsisté
jusque vers le milieu du XIXe siècle.
Le problème de l’eau s’est posé à
toutes les époques que ce soit en
termes de pollution, de gaspillage
ou de pénurie. S’il est «gérable»
chez nous, il prend des allures
catastrophiques dans bien des
régions du monde. Paul Bonard
relève que, d’après les documents
consultés, il préoccupa les autorités
de nos villages et de nos villes.
«Lorsqu’on se mit à remplacer les
auges en bois par des bassins en
pierre, on crut le problème résolu!»
écrit-il.
Chacune des fontaines de Cosso-
nay a son histoire et sa physiono-
mie propre. Actuellement, elles ont
perdu le caractère de nécessité
qu’elles ont eu pendant plusieurs
siècles. Mais elles restent des
témoins d’un passé qu’il faut con-
server et qu’il est intéressant
d’approcher. Raison pour laquelle
nous vous proposons, au cours des
prochaines éditions de «Coss
Infos», une série de «clins d’œil» sur
les fontaines de Cossonay. A noter
que depuis 1959, une autre fontaine
a vu le jour, celle du PAM… mais
l’eau coule très rarement!

Fontaine des Halles (1729)

Les membres du Conseil s’adressè-
rent à David Robert, «maistre carrier
à la Carrière jaune» de La Sarraz. Il
fut chargé, en 1728, de fournir un
bassin destiné à être placé près de
l’hôpital qui se trouvait en bas de la
ville.
On dut être satisfait de son travail,
puisque le 11 avril de l’année sui-
vante, Messieurs du Conseil des 12
et 24 lui passèrent une commande
importante: celle d’une fontaine à
huit pans, destinée à la place, près
des Halles. Il avait fait, six ans aupa-
ravant, la belle fontaine de La Sar-
raz, et c’est sur ce modèle qu’il
devait réaliser son nouveau travail.
Le convenant, signé en Conseil,
fixait des clauses extrêmement pré-
cises.
Une fois terminé et livré, maître
David Robert demanda l’examen
du «bassin qu’il a fait proche des
Halles suivant son tache, et
qu’ensuite il soit reçu et son conte
fait». Pour l’œuvre, il fut payé les
500 florins convenus, plus 17 autres
florins 10 sols et 4 deniers pour
diverses fournitures.
La fontaine a subi les injures du
temps, mais elle est toujours là! Un
de ses pans porte la date de 1729 (le
chiffre 2 a été abîmé et pourrait être
pris pour un 3 si le convenant ne
faisait loi). Ce dernier prévoyait
«deux tuyaux pour la chevre». Mais,
une ancienne photo montre cepen-
dant quatre goulots dont deux ont
été enlevés vers 1900. La commune
et la Société de développement ont
cependant décidé en 1975 de les
rétablir. �
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En bref

Office de la population -
Horaire d’été

Le jeudi, l’Office de la popula-
tion est ouvert jusqu’à 18.30.
Nous vous rappelons que durant
les vacances scolaires de l’été,
soit du 8 juillet au 19 août, cet
office fermera le jeudi à 17h. �

NatuRando -
Nouveau recueil
Le nouveau recueil de balades
NatuRando est en vente à
l’administration communale au
prix de Fr. 20.–. Il contient le des-
criptif de 34 sentiers situés dans
un périmètre délimité par la
frontière genevoise, la Venoge,
Romainmôtier, Vallorbe et la Val-
lée de Joux. Ce recueil est édité
par la Chambre des Bois de
l’Ouest Vaudois.
www.naturando.ch �

Tondeuses à gazon
Dès le printemps et jusqu’à
l’automne, le bruit des tondeu-
ses à gazon constitue une source
de nuisances pour le voisinage.
Afin d’améliorer la qualité de vie
de chacun et d’éviter tous con-
flits, déclarés ou latents, entre
voisins, la Municipalité recom-
mande d’effectuer ce travail
dans le cadre de l’horaire ci-des-
sous:
du lundi au jeudi: de 8h à 20 h
le vendredi: de 8h à 18h
le samedi: de 9h à 18h
Aucune activité avec des machi-
nes et appareils bruyants ne
peut avoir lieu les dimanches et
jours fériés. �

Essaim d’abeilles
Si vous avez des essaims
d’abeilles, vous pouvez contac-
ter M. François Brunet apicul-
teur au 021 636 40 92 ou 078 696
40 92. �

Perte ou vol des
documents d’identité
En cas de perte ou de vol des
documents d’identité, vous
devez l’annoncer auprès de la
gendarmerie ou d’une police et
nous présenter l’avis de perte ou
de vol établi. �

La fontaine à 8 pans de la Place
de l’Eglise. MAC

Fontaine des Halles, Illustration
de J-P Pillet.

La fontaine du PAM est «à sec».
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